
A la frontière germano-polonaise, la police veut rassurer
FRANCFORT-SUR-ODER (AFP) - Leur visibilité vise à rassurer, à une semaine de l'abolition des contrôles frontaliers: policiers 
polonais et allemands patrouillent ensemble dans les cités jumelles allemande et polonaise de Francfort et Slubice, sur les deux 
rives de l'Oder.

Policiers polonais et allemand le 18 décembre 2007 à la frontière 
germano-polonaise sur l'Oder (© DDP/AFP - Michael Urban)

"Nous voulons montrer aux gens que nous sommes présents", explique Jörg 
Müller qui met en garde des touristes allemands contre les pickpockets durant 
sa ronde dans le bazar de Slubice avec son collègue Adam Tomasko. 

"Nous sommes bien préparés à l'ouverture de la frontière", assure pour sa 
part Hartmut Lietsch, chef de l'office de liaison germano-polonais à la direction 
de la police de Francfort, alors que des craintes d'une hausse massive de la 
criminalité se multiplient. 

Miroslaw Radziwon de la police de Slubice se veut lui aussi optimiste: "la 
frontière est  certes encore là,  mais avait  perdu de sa signification depuis 
l'entrée de la Pologne dans l'UE" en 2005. 

Après le 21 décembre, des équipes binationales patrouilleront, y compris en 
civil, dans un rayon allant jusqu'à 30 km de part et d'autre. Depuis des mois, 
elles se préparent à mener en commun enquêtes, contrôles de véhicules et 
interventions contre des voleurs, contrebandiers et immigrants illégaux. 

A  Swiecko  non  loin  de  Francfort,  un  centre  de  liaison  germano-polonais  
s'ouvre, sur le modèle de celui qui existe à Kehl près de Strasbourg, à la 

frontière franco-allemande. Cent fonctionnaires des deux pays collecteront et diffuseront des informations 24 heures sur 24. 

La langue reste un obstacle, notamment pour la traduction de questions juridiques complexes. Quelque 100 policiers polonais et allemands ont 
pourtant été formés à la langue, à la culture et au système judiciaire du pays partenaire. Ils apprennent ainsi ce qu'ils pourront et ne pourront 
pas faire sur le territoire du voisin: par exemple qu'un policier allemand ne peut arrêter un Polonais sur le territoire polonais et inversement. 

Quelques difficultés technologiques devraient aussi perturber les contacts radio, les Allemands communiquant selon un système analogique, 
les Polonais selon un système digital. 

Selon des sondages, les frontaliers ont peur d'un regain de criminalité, 59% des Allemands de l'Est jugeant négativement l'élargissement de 
l'espace Schengen. Des journaux allemands locaux font état du boom commercial des systèmes d'alarme et de portes blindées. 

Le syndicat de police allemand GdP dénonce le départ de la zone de la frontière orientale de l'Allemagne de 2.000 des 4.000 emplois de 
policiers, les 2.000 restants demeurant affectés aux contrôles mobiles. 

Les autorités allemandes rejettent pourtant tout lien entre la libre circulation et une croissance de la criminalité, arguant d'une baisse des délits 
dans la région du Brandebourg. 

Une autre crainte est l'extension de la prostitution illégale et forcée: des femmes de l'Est en mini-jupes ont déjà fait leur apparition la nuit sur la 
nationale traversant Treplin, une banlieue de Francfort, déclenchant des appels d'habitants à la police. 

Les  ONGS locales  s'attendent  à  une  présence  accrue  de  prostituées  de  l'Est  dans  le  Brandebourg,  comme l'atteste  Sylvia  Thies  de  
l'association de conseil aux prostituées "Belladonna". Comme ressortissantes de l'UE, elles ont le droit de s'installer en Allemagne où la 
prostitution est légale, la police ne pouvant intervenir qu'en cas de fraude fiscale. 

Arne Feuring, président de la police de Francfort, ne prévoit pour sa part aucune installation massive des prostituées côté allemand. 

Finalement, la police de Francfort attend de façon détendue le 21 décembre. "Ici le crime n'est pas un phénomène quotidien", assure le policier 
Müller qui se réjouit d'avoir à travailler avec ses collègues du pays voisin: "l'accueil là-bas est tout simplement incroyable". 
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